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Le UU«a di à le OMeee dee Malades ee troare à le müte dee Certes de Cercle.

__

Certificat é’asn Certificat de detatieaae decae (ri* entier»)

, Droits d'entrée pour devenir membre de “ l'Alliance Nationale ”
(f comprit rkonormirt cTtxamm médical)

Droit d'entrée pour oerttfloau de participation de l^aot KM
4.10

«■•ou. J I»S«Xl »w
Droit d leeerlpU* à U Celeee de. Malades. M OU.

—

OFFICIERS GENERAUX
FKtiiDurr Horouiu, ... Mgr PAUL BRUCHÉSI. Archetdq* de Moetréal. 

CHAULAI! Génêial, . . . M. l'An* G. GAUTHIER.

tir i’O"
PIÉSIDSIIT Généial, . . . JOSEPH CONTAIT.’, pharnmden, Montréal.
Ancien PUsroenr Général, H. LAPORTE, négociant de le cité de Montréal.
*“ GdndeAL, . L A. LAVALLÉE, C. R., échevin de U cité de Montréal
fcd Vici-Pads. GdndeAL, . A. G. H. BEIQUB, M.D., Magog, comte de Staneuad. 
SecadTAiee GdndeAL, . . L. J. D. PAPINEAU, sténographe, St-HenrL 
Trésorier GdndeAL, ... A ST-CYR, courtier d’aiturance, Montréal.
Médecin en Cner, ... T. CYPIHOT, M.D., Ste-Cunégonde de Montrée.
Avisée» LdOAL,........................S. BEAUDIN, C.R., Montréal.

BUG. H. GODIN, avocat, Montréal.
F. C LABERGE, Ingénieur civil, Delorimiei.
J A. LAPIERRE, M D , Montréal.
ADHÊMAR DELORME, négociant, Montréal.
J E BROSSARD, de la Banque d’Epargne, Montréal.

.

Diaecrioes.

DEPARTEMENTS
DE8 PLACEMENTS /

M. ALFRED ST-CYR, Trésorier Général, 
Heures de Bureau : 11.30 lire a.m., à midi et demi. 7, Place d’Ahnes.

ORGANISATION et INSPECTION /

CHS. DUQUETTE, Insp. en Chef,
BnrrerK 7, Place d’Armee, Montréal, Tél.: Main 22f6— Résidence, 692, Plessis, Montréal, Tél.: 

Adresse — CAM. MANSEAU, Inspecteur,
Bureau, 7, Place d’Armee, Montréal. — 174, Pare Lafontaine, Montréal.

Orp| ’ER ex la;
G. H. VAILLANCOURT, Sherbrooke, P. Q. Dr J. L. LEPROHON, Bouchibvillr,

Dr JOS. GIGUERE, Lac Bovchettf., P. Q.
Tontes oorrespondanoee oonoernant oe département doivent être adressées A CHAS. DUQUETTE, 

Insp. en Chef, on à l’AUianoe Nationale, département d’organisation et d’inepeotion.
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l presque inabordables les plus beaux coins de 
notre pays, - quitte à nous extasier sur des 
sites étrangers qui ne valent pas les nôtres."

Les Canadiens-Français ne sont pas loin de 
mériter ce reproche, surtout si on le leur ap- 

commc aux sociétés. C’est ainsi que les as- pljque au sujct de ]cur condition économique, 
sociations de secours mutuels, dans presque ^ ^ sembknt pas avoir conscience de leur 
chaque état, se réunissent en convention an puissanct d’organisation et nous les avons vus 
nuellement et discutent les mesures à prendre d’une fois s’enthousiasfner pour des oeu-
pour assurer leur progrès et s’entendre au ^ n<_ valant pas au fond, celles qui étaient 
sujet des lois à faire promulguer ou à far- ;|ccomp]ies chc2 eux ,,ar leurs compatriotes, 
amender par leur legislature dans 1 interet de ^ ^ patriotisme est une des qualités 
la mutualité. Les rapports que: nousi avons jls ont hésité à seconder certains
devant nous des conventions de 1 état de natjonaux par craintc de mêler le pa-

du Nebraska indiquent quon y fait triotisme à des cntreprises qu’ils pcrsistaiente 
a maintenir a ^ mettre au-dessus ou au-dessous des consi­

dérations nationales.

Questions Mutualistes

Dans la république voisine on applique l’axio- 
■ "l'union fait la force”, aux individusme

diana et
travail sérieux et propre 

stabilité et l’influence de la mutualité.
un

s’ils ont agi ainsi, ce n’est pasPourtant,
sans avoir reçu de multiples avertissements,

Il existe en France des institutions mutuel- M» rÏs quTstè­

les, bien dignes de notre attention, et sur 1 jent à leurs côtés. Et il faudra attri- 
quelles nous aurions profit a nous «nseigne. de leurs insuccès, beaucoup de

La plus récente, nee d hier, vise une forme dans le développement de leur
de mutualité, de solidarité qui na pas encor,. ^ national, au fait qu’ils vivent depuis
été comprise. . bientôt cent cinquante ans en contact quotidien

Elle a pour but de protéger les enfants d. pratique l’emporte
devenus orphelins ou «J* -J - le euhe de ,’idéal. Et c’est en

“ de l’autr - soûlant imiter cette disposition d esprit de 
leurs voisins, au lieu de chercher a se 1 appro- 

de leurs parents. . rien abandonner de leurs qualités
Moyennant une faible retribution mensuel- p , , Canadiens-français ont

le, -es parents peuvent soustraire leurs en- "^'LbUer leurs intérêts les plus 
fants aux miseres causées par la disparition ^
de leurs protecteurs naturels ^m 'sous ce rapport, ici comme sous d’autres

dm* où lu «*k. »
d,™ k,. fmilk, d, mutual isles « *’%?*£«*«*■ Cuk

«s,» * ?«..»•». — s-srz
ars srtwFHSrnrst
les parents c, . s. i-..r- r:iti savent battre monnaie et dont plusieurs

tss. «U sritaî s*- - ., „
sincères mais combien crédules ! Pour- 

valent certains gros chif-

UNE INNOVATION

mutualistes
plement besoin de secours par

de la maladie de l’un oumort ou

âmesM. L. J. K. Laflamme écrit dans l’Action

« Nous
tant, l’on sait ce que

face des réelles obligations que Ion aSociale. .. ,
Paul Bourget a dit quelque part . 

autres Français, nous avons le génie de rendre prises.
fres en
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Puis est

r semb1,,tvri,rxete„„,z^ k JMJSterr** r?pas *-fiOM ion. a toutes les croyances. Cepen- ? 'a charité, dénuées’ de ustiT son^e'"**
%"” to‘"" " ** = 

ont du faire toujours toutes les concessions. Par°leS 3 médl,er- «’«‘-ce pas?
L association de bienfaisance a pris, de nos

Jours, une importance qui a élargi considéra-

S S ü ^^srrtÈSMr"
rsrr m w 1

-ocietes neutres, pour ne citer qu'un exemple, Recettes pour 1900 :
point T"" ° graveS dangers au double Décès et maladie

- vue national et religieux. Il suffit Autres revenus, 
d un moment de réflexion pour s'en couvain

II

$15,844 
17,‘>26

$33,070cre. . _ Les dépenses, page 217A:
. ..j* v1’ souha,tons-nous ardemment la con- Deccs et maladie. .

A"'m

d,„ rz” ”z: Tr*“* ■ • •
Principes mis de .'avant, ceux qui”n' ^ ' ^ un Passif ''

une oeuvre salutaire parmi ceux qui en font R—J non pavés‘ .......................$ 500
un article d’exploitation. Autres” u' malad‘e non Payés 1,145

• . . $16,316
• . . 14,969

31,285

$1,783

aux :

945

Deficit pour l'année ..

2,590
1,785

$ 803
le Cof/oZ11 TFRS CATH0LIQUES _ Dans ioh'abilitJ10d‘iin^^orgiinisaticn^6r/vale*' dC •“
lese rcmarqueS°pîau'’sibiésOCsuivaentës0:S tr°UV°nS S ^u'U'dc'meXn^tTe 1£mpirr?*”

eue ae taux adéquats et le plus tôt pos-

I

Nous répétons ici ce que nous avons an
iio"nNd°,“5"SZ,'*«" l'ec- R JS”

mes ont aussi des droits qu'il iaVo.'n.o'''" , " v?‘a une be,|e réputationl

^5HSKnS5§
--eritsSS BSüêaSSE

sible.

A
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PRIX DE CERCLES ET BUREAUX DE 
PERCEPTION

------  Art. 4.—(a). Une bannière aux arm.a de la
30 AVRIL inclusivement société ail cercle ou au bureau de perception 

qui aura fait admettre le plus grand nombre de 
membres daus sa division, (au moins 50).

(b) Un drapeau en soie aux armes de la so­
ciété sur lequel sera inscrit en lettres d'or, le 

11 est institué un concours de recrutement nom du cercle ou bureau de perception qui aura 
nui commencera le 1er février else terminera le fait admettre le plus grand nombre de nvmbres 
30 avril StltS après le premier daus sa division, (aa moins

ri » la soi ieté au

DU 1er FEVRIER AU

ARRETE DU BUREAU EXECUTIF

DROITS D'ENTREE (c) Un étendard aux armes
.... . I ,,s droits d'entrée restent tels que cercle ou bureau de perception qui aura lait ad-

fix'és par lésa rices lit! et 385 -les sla.u.s, mettre le plus grand nombre ue membr-s apr5- 
'dL le deuxième de sa division (nu moins 201.

*2S0 Dour cerlifient de participation de $ 500 (d) Un fanion aux armes d> la so-.e.é ai
ÿ2.o0 pour certincat l i eel.cl(, ou bureau de perception qui aura fan ad-
° rn mettre le plus grand nombre .le membres apres

“,uuu le troisième dans sa division, tau moins - )). 
3,000 (e) xjne série d’insignes d’ofiiciers au c «vie

ni • „ nu lmreflu de nerceptiou qui aura fait admettre 
Ces droits d’entrée comprennent 1 honoraire nombre de mennn s après le «pm-

d’examen médical aux termes de 1 article 1,3 |Xe dans sa division, (an moins 10). 
des statuts.

Art 2—lo. L’honoraire d’enregistrement il 
Conseil Général reste avisai tel

)■

5.00
8.00

COMPOSITION DES DIVISIONS DE 
CONCOURS

Art. 5.—1ère division.—Les cercles ou bu­
reaux de perception dans les villes et les cités 
suivantes concourront ensemb'e, savoir : Mont- 
réal, Québec, Woonsocket, R. I., Trois-Rivières. 
Sherbrooke, Lévis, St-Hyaciuibe, Hull. V ille 
St-Louis. Maisonneuve, Lacliiuo et De.ornniei.

Seconde division—Tous les cercles ou bu­
reaux de perception dont le siège d'affaires est 
situé en dehors des limites des cités et xillcs 
mentionnées dans la première division coiu-ov.r- 

ensemblc et forceront la deuxième divl-

transmettre au 
que fixé par l'article 213 des statuts, savoir :

50c pour certificat de dotation de $ 500
1,000 
2,000 
3,000

50c 
$2.00 

4.00
2o Le droit d’inscription il la caisse cen­

trale des malades, aux termes de l’article 177 
des statuts est supprimé durant ce concours.

RECOMPENSES OFFERTES PAR LE 
BUREAU EXECUTIF rout 

sion.
Art. 0.—Ne seront comptés pour l’adjudica- 

, . tion des prix de cercles que les membres admis
Art. 3.—lo. $2.00 au proposeur de chaque déflnitivemPut pendant le concours pour les- 

candidat définitivement admis membre durant le |g Conseil Général aura ie. u deux mois
concours. de contribution pas plus tard que le rapport

PRIX D’HONNEUR mensuel de juin 1908.
Art 7.—Les fondateurs de cercles ou bn- 

2o. (a) $3.00 par membre au proposeur du reauJ£ dp pprception ainsi que les membres 
plus grand nombre de membres dans toute la agr#g#s par lpttre de sortie ne tombent pas

-.3 l’effet du présent arrêté.
fht $o 75 nar membre au proposeur du plus Art. S.—Un cercle ainsi qu’un bureau de per- 

grand nombre de membres après le premier Z
(c) $2.50 par membre au proposeur du plus ainsi que ses membres pour obtenir

grand nombre de membres après le deuxième avAntaKes particuliers.
(d) $2.25 par membre au proposeur du plus ^rt. 9—Les organisateu 

grand nombre de membres après le troisième. mimérés par la société ne pourront prendre part
(e) Ces prix d’honneur sont substitués aux all concours et les membres recrutés par eux ne

récompenses mentionnées au premier paragra- ser0nt non plus comptés pour les prix de cercles, 
phe du présent article. Art. 10.-I.es cercles ou les bureaux de pér­

it. four mériter les prix mentionnés daus ce ception pourront faire un rapport détaillé dis

rs: Eri ilb'it,"::;
59-H££:™ E

acquitté deux mois de contribution ava 1 seront ipso facto hors concours, a moins;rM%r5;SS,7ues,S',s.a ..... ...»
par le rapport mensuel de mars 1908. cutif.

PRIX PERSONNEL

société.

Z
i-s ou recruteurs ré-

sn

-__
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L’Hygiene pour Tous
Un Confesseur Canadien de 

Louis XVINOS DENTS

On ne s’imagine pas comme aux Etats-Unis .^abW de Beaujeu était fils de Louis 
cette question du soin des dents est devenue L,enard de Beaujeu, major des troupes, et de 
dac,ua,lté. - Louise-Thcrcse-Catherine Migeon de Bransac.

Les grands journaux s’en occupent et y con- Yapiel"Hyacmthe-Mane de Bcaujeau, le héros 
sacrent d’énergiques articles. de la Monangahéla, était son frère.

Ils ont raison. I! était né à Montréal le
Nous devons suivre leur exemple. , T°ut ieU!le. d avait été confié par sa tante
Au Canada, cette question hygiénique est 7 ™!re de la Nativit<b religieuse du couvent 

tout aussi vivante que chez nos voisins. dts Lfuîmes de Québec, à M. de Villars, prê- 
,U de Personnes savent ou ont su conscr- T français- 1ui- aPrés avoir rempli pendant 

ver leurs dents. plusieurs années les fonctions de chapelain de
Le tabac, la boisson et surtout l’imparfaite ce monastère> s’en retournait en France, 

mastication de ce que l’on mange, aussi bien Le Jeune Canadicn fit honneur à son protec­
ts I oubli de la propreté de la bouche, sont la ^'Ur’ Quel<lucs a™écs après son passage en 
cause du mal, en détruisant l’estomac. francf> le supérieur de Saint-Sulpice, à Paris

Pourtant, de toutes les fonctions physiques ?Cr'ïait au Supérieur de la maison succursale 
qu, entretiennent la vie. la mastication est bien “ Mon,réal : “J'ai >' plaisir de vous annon- 
1 une des P'us importantes. cer qu’un jeune Canadien, l’abbé de Beaujeu,
v ? I50!11 *es dents 1“' font le premier tra- ® remporté le Prix d'»ne thèse de théologie 
vail de la digestion. sur tous scs concurrents français »

Comme sous une meule, la nourriture de- , I'I dcvint’ p,us ,ard. Confesseur Ordinaire 
vrait être moulue dans la bouche, réduite en Louis XV(
adaoué H358'" ,enUtS P0Ur ôtre facilement 
attaquée, désintégrée, et digérée, par les 
de. 1 estomac.

16 août 1708.

L’abbé de Beaujeu, croit-on, mourut à Paris, 
en 1781, au séminaire de Saint-Sulpice.

P.-G. R.
sucs

La «tastication provoque la salivation, et si
LXrn,Ure' aU'ie“ d'arriver à l'estomac en 
bouillie assimilable, y vient solide 
c est un travail funeste pour 
chargé de remettre 
que jour 

Le travail

L’Epargne dans les Ecoles
et dure, 

cci pauvre viscère t 
au corps ce qu’il perd cha- lesJ5T&S Sns

.. ,,ll‘ loM Pas vos dénis, c’est Ç11»” l’eparm ci dVttblïùll |™ l'on

pas de Cents'.1 *"

°” "°t Vi"' °" ”* "«P v»e. j;"- P'"» '•"*“? 'inlll”, '.“«’d
La cane des oents, mauvaise oouche dvs- ,

pepsie, cancers à l’estomac, etc., sont les con snet'l^ lT RPolairp fonctionnentpences directes de la faute hygiéni^Z ff

en lesC°m!"v|t0,,S "egI,geant nos dents ou qa“,ada’ Pt en particulier dans l„ province
dont il n’y a paTTse”r‘ni a”^drnU,’C' STT''',*,mnl»«ntoent?nniem

L’Angleterre, pays de tradition, voulut met- "auTre deVi^T* f>Psji,r,|ins' dp LM* et 
<rc une digue à l’envahissement de la presse
Ainsi, encore après 1830, on ne pouvait pas "°ur p",,lpl’ ''ans ce numéro, m2 nouTën 
«idre a Londres les journaux moins de 1° ,< nns ,p I,ro<‘ham, car cen caisses se
SS T «*“ d'a-„de, et l’fmpôï

elles m C- n S par "umpro Les annonces mu|"alktes, gens essentiellement prévoyants et 
-memes étaient imposées à 3 schellings. ëZle."' t0U,TO le8 <ruvrps 0ul favorisent ffa!

avec

_1
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L’esprit NationalLa Joie de Lire
C’est presque la joie de vivre. Laccdaire Placés comme nous l'avons été après 1760 

disait après LaBruyère : «-Je ne sais aucun à côté et sous le pouvoir d’un peuple que han- 
chagrin qu’une demi-heure de lecture ne par- ia;t et fascinait un idéal que nous ne pou- 
vienne à dissiper * « Quel est l’homme le Vions accepter, entourés longtemps de fonc- 
plus misérable du monde ? ” se demandait un ,jonna;res étrangers qui comprenaient mal

aspirations et nos impatiences, nous avons 
un soir de tempête ne sait pas rester chez lui ^ affirmer souvent et développer en nous 
tout seul avec un livre*. Mais la lecture est tout ce quc ]es normands avaient déposé d’a- 
un art comme toute autre chose, c’est Legou- gressif ct de batailleur dans l’âme canadienne, 
vé qui lui a donné ce nom: la lecture est un >jotre v;e nationale pendant plus d’un siècle 
festin, le mot est de LaRoehefoucault, il faut a ^ une lutte perpétuelle, tour à tour paci- 
que les mets soient non seulement digestes ^que e( ar(îrnte, depuis le jour où soixante- 
mais appropriés à notre tempérament et nos (j;x mj]|e délaissés subirent les premières vexa- 
goûts. voyons pourquoi il faut lire, ce qu’il t;ons du vainqueur jusqu’à celui où notre très 
faut lire et comment. vaillant Lafontaine conquérait à notre profit

Pourquoi lire ! Demandez-le a Lord Bacon. ^ rnmc|U responsable quj mettait fin à 
dit: «Les livres sont des vaisseaux qu, ont vt faisait 1c pcuple canadien mai-

vogué sur toutes les plages et qui nous sont 
chargés de toutes les dépouilles et de

jour Samuel Johnson : <( C’est celui qui durant nos

tre de ses destinées.
Mais parce que rien ne sert à un peuple 

d’ètre libre s’il n'est fermement attaché à ses 
traditions, et s’il n’a pas le souci de la vertu 
et de la grandeur morales, nous avons encore 
employé toutes nos énergies à combattre les 
multiples influences américaines o< curopéen- 

et aussi les instincts mauvais, les pas- 
coupables qui s’exerçât' ur nous* et 

jour yt petit 
canadienne.

revenus
tous les trésors ». Le livre c’est le miroir où 
s'est conservée l’image fidèle du passé, c'est 
le moyen de locomotion qui nous permet de 

dans tous les climats et à traversvoyager
tous les siècles. Un livre c’est un ami pres­
que humain, puisque dans ses pages est 
fermée l’essence de ce qu’il y a de meilleur nes- 
dans l’âme de l’auteur, je veux dire, la pensée 
conçue dans le cerveau et exposée sur le pa-

ren-

sions
autour de nous, mettent clr
l'intégrité et la dignité de 1 ne

Pourquoi lire? mais demandez donc plutôt C’est donc un pcuple libre que nps pères 
pourquoi l’on aime à se reposer dans une oasis °"* IC1 cree : cc s°nt dcs foyer*, honnêtes 
ap-ès la marche dans un désert. Un livre, Qu'ils nous ont gardes ; ce sont des vertus 
mais c’est une université où l’on n’a même pas ««stères qu’ils nous ont transmises avec le 
à payer le droit d’entrée, c’est un maître dont sang et avec la vie. Et c est notre esprit na- 
on peut recevoir les leçons d’une manière per- 'tonal qui a fonde tout cela; et c est a le b en 
manente et gratuite, c’est une entrevue sans établir qu’, a mis en oeuvre tout ce qui y 

l’auteur, c’est la baguette divinatoire avait en fu. de foi chrétienne, d activité intel­
lectuelle et de force pour entreprendre les

pier.

fin avec
qui nous rend à notre gré les contemporains 
des écrivains de tous les âges, c’est l'outil qui batailles généreuses, 

permet d’amasser des matériaux pour Abbé Camiilr Roy.nous
notre intelligence et construire à notre tour 
des ouvrages pour nos descendants.

Pourquoi lire? Interrogez Emerson et il 
le dira : « Donnez-moi la santé, un bon

: o :
La Prusse où le bétail est rare, mange 

énormément de ' chevaux ; le chiffre en a at­
teint près de cent mille en 1905.

* * *

vous
livre et une belle journée et je n’ai rien à 
envier à la grandeur et à la félicité des rois”.

Donc il faut lire parce que la lecture forti­
fie et nourrit l’intelligence, et qu’elle est la les enfants des écoles communales pour voir 

de la science. Sans elle nous serions s’ils sont bien chaussés, bien vêtus et s’ils 
lampes éteintes, disait John paraissent suffisamment nourris. Ceux qui ont 
elle nos facultés s’éclairent et une pauvre mine reçoivent des toniques ou

A Bruxelles on examine tous les dix jours

cause
comme des
Ruskin ; avec .
s’animent et elles s'apprêtent à verser leur prennent à midi un bon repas, grace a la cha- 
lueur et leur vie sur les êtres qui les entou- rité privée, et des vêtements sont donnés à

dont la mise révèle une réelle misère.ceuxrent.

N
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Pages Canadiennes se défendent à coups de pistolet et d’épée, avec 
une ardeur de couraSe et d’intrépidité qui 
étonné ces barbares.

Il était cependant impossible qu’un si petit
. , a sa source mal- ,,otnbre de braves pût longtemps résister

eureuse dans la.lecture des romans irréli- c’était une nécessité pour eux de tomber’au 
Rieux, fruits delcteres de l’impiété et de la milieu d’un si affreux 
corruption du

LES MAUVAISES LECTURES

L immoralité de la société

, carnage. Après huit
coeur. Rien de plus funeste J°urs de résistance, le brave Dollard 

pour les jeunes âmes, que le poison distillé de C0UP mortel, mais la 
ces coupes maudites

reçut le
mort de ce héros, loin

F= srriEFH Sr*£=]
U„eSafoisOUdaCn , 7* «'T* lor^ Iroquois, renversant'

oénlnrnM ,u et cest tr°P- j’eus le Ia Porte du fort, y entrent en foule, et voient
curieux seurmuneeUd meS rcgards ^ CUX '= pe,it nombrt des Français qui res-

eux sur une de ces proauchons séductri- 'ment encore. L’épée d’une main, le couteau
idées et Tme nf t 'T* me faU5Sa Ies d<î raUtre’ cps braves 'eunes gens frappent de 
et J, I f “, toute 1 autorité des sages t0V,cs Parts avec une telle ardeur que l’enne-
r .cmdran„eSdaV,r-AUn i"appréciable ami’ ‘0« m' Perdlt !***’> la Pensée de faire dis prl 
nrem 1 education religieuse de ma sonmers, afin de se défaire au plus vite de ce
P mitre jeunesse, pour ramener mon esprit Petit nombre de combattants qui e 
u droit sentier de la vérité. Mes amis, gar- 'es menaçaient d’une destruction 

z vous, comme du plus subtil poison, de la s’"s ne se hâtaient de les exterminer 
lecture des ecnvatns impies et immoraux. Effrayés de cette résistance, les Iroquois se

Hon. Barthélémy Joliette. retirèrent au plus tôt, et toute la colonie fut
sauvée.

sur

en mourant 
générale.

„rFUS, *'n.o,1s. rç'rouvé, dans les minutes du 
g effe de Montreal, le testament de la plupart
^a-~rï lît comme'suitT® Désî-

srsLSïïar travec eux ,e ^ ssjt en parti dceux dessein daller a la rencontre d’un parti sachant 
r ïroquois, qui devait bientôt fondre sur Mont- d . 
real, Trois-Rivières et Québec. Avant d’aller 
affronter courageusement la mort, tous ces 
jeunes braves s’approchent religieusement .... 
sacrements, et en présence des Saints Autels 
sengagent

DOLLARD ET SES COMPAGNONS

guerre avec le Sieur 
pour courir sur les Iroquois, et ne 

comment il plaira à Dieu de disposer 
ma personne dans ce voyage, j’institue en 

cas de mort, héritier universel de tous 
mes biens, à la charge de faire célébrer, dans 

des la paroisse Ville-Marie,
Par un serment solennel à ne de- ^ ^

mander et a n’accepter aucun quartier et à Col"P“Snons de Dollard des Ormeaux : Jac- 
combattre jusqu’à leur dernier souffle de vie T*, Brass,er' â*é de 25 ans; Jean Tavernier 

Trois cents Iroquois descendaient alors la 3 °chel,ère' 28 ans; Nicolas Tillcmont, 
riviere des Outaouais, pour rejoindre un autre !°i ans; Laurent Hébert dit Larivière, 27 ans; 
parti de cinq cents aux iles du Richel-’eu et Alon,= DeLestres. 31 ans; Nicolas Josselin, 25 
fondre tous ensemble sur les Trois-Rivières 17' .ert •Iuréc’ 24 ans>’ Jacques Boisseau, 
et sur Québec -8 a”s; t-ouis Martin, 21 ans; Christophe Au-

Dollard les rencontre au pied du Long ®'er dit Desjardins, 26 ans; Etienne Robin dit
Sault (aujourd’hui Carillon), sur la rvièr- De$I°rges' 27 ans; Jean Valets,27 ans; Etien- 
des Outaouais, à huit ou dix lieues au-dessus 7 7"ss'n’ siel,r de Sainte-Cécise, 30 ans;
de Montreal. Il y cantonne sa petite troupe p®" Leco"lp,e- 26 ahs: Simon Guenet, 25 ans;
et y engage le combat contre ces trois cents m’*'0,'8 Cllsson d,t Pilo,e. 24 ans.
ennemis, fortifiés par l’arrivée soudaine de r m™ “ DuVal’ Ma,hurin Soulard et Biaise 
cinq cents autres Iroquois du Richelieu. Ainsi V aVi"ent ^ri dès le début de l’expédi-
assieges par huit cents ennemis, les dix-sept C 10 avnl 1660'
braves Français se battent comme des lions.

un

quatre grand'messes 
mon âme n.

Mgr Cyprien Tanguay.
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JEAN HUDON, s»,
POOR HABIT 

DB PRINTEMPSTWEEDS, SERGES. ETC.ASSORTIMENT 
COMPLET DE

Aussi : Marchandises Legeres pour Habits de Printemps

Coup* garantis Fini Irréprochable. Promptltnde dans l'execution Une Ttilte tous convaincra.

SS, H-u* Saint - CTaa.ti.es - lBorrom.eeJEAN XZVXDOtT,

WILSON & LAFLEURTabac “ Bruyère ”
SUCCESSEURS DE C. THEORET

Editeurs de Livres de Droit

Importateurs, Relieurs, etc.
17 Sl 19, RUE SAINT- JACQUES, 

MONTREAL.

«

3 oc, 4 oc. b oc. eoc, eo, æi.oo
Daman,« U taem tabac " Breytre " h w»l ibMlimenl 

••Uni Hl la marabi
Command» per la malle exécutée# promptev.eot et a.eo 

enta. Echantillon, envoyée gratin aur demande.
1040, BOULV. 
SAINT-LAURENTH. P. BRUYERE & CIE

O Boite B. P. MM.Tél. Bell : Main 2921.TU. Balli Main 41*0.

-LA- “ LA PROVIDENCE ”Banque Provinciale du Canada
la cancre, air Acta de Plrleaeat ta Jalltet 1900 

Seèoe Contrai : 7 et 8. Plaoa a ’Arma», ^ MONTH*AL, CANADA.
Capital Autorise *2.000,000.00
g^VveXt Surplus ’^SOlBoû.OO 

CONSEIL D’ADMINISTRATION

Assurance-Feu
il

Bureau chef : 52, rue St-Jacques
MONTREAL.

Président : IL H. Laporte, de Laporte. Martin * Cie., Ad­
ministrateur du Crédit Foncier Franco Oanadi 

▼iee-Président : M. 8. Carhlhy, de 8. Caroley A 
dent "Oantral Heat, Light & Power Co.

TetffiBBfflaSBB
nadisn Pacific Railway Co. Monaiaur Alphonse Racine 
de la Maiaon A. Racine A Cie, Marchand* en tiros, Mon­
tréal. Monsieur Tancre DE Bienvenu, Gérant Général. 

BUREAU DE COWTROLE (Commismires Censeurs) 
Lacoste, Ex-Juge en Chef de

Oo , Prési-

Souscription exigée par la loi : $200,000.00 
Taux rélaite. Pertes payées promptement.

Ou assure spécialement t Eglises, Collèges, 
Couvents, Stocks, Propriétés de Ferme 
et Ménages.

On demande de* Agent!. S’adresser à

Hon Sir Alex.
VtoeThSrident!*DocUiu?E P. Lachapelle, Adminiatra-

ProUnc. de

^forait linir.1 : TANCREDE BIENVENU 
Audltsur : 1. t. HtlU.ll. Inspactaur : ALEX. BUTER

7 bureaux da Quartier dane le Ville 
25 Seccerwle» dans le Province de Québec 

Département d Epargne.-Emission de certificats de dépôts 
anéciaox à un taux d'intérêt s élevant graduellement jusqu à SJ^Tan, suivant termes Intérêts de3Z Bur dépôts payables
à CorrospondiHite Etranger. : Etats-Unis. NEW-YoKK.Me-

Koan, Priv. Oeeterreicheshe Lacnderbank. Italie . Bancs 
Commerciale Italians.

L. A. PICARD, Bérant.

Nom prions les membres de l’Alliance Natio­
nale, de vouloir bien nous favoriser de 
leur bienveillant patronage.



15', rue Saint-Jacques
TEL. main 2254

O s

ssâSW.-
“ a*.* pu i_ - °"u°« w lu.>r»nân1»r,l7»euL/L!W ^ toWl, à U

Cit»-TcJe^^5w2iefA*TiciMTi0N

■> c®rtllleit2^5j5ttaîSïi^ ,l'1 de «55^2? eoti*»»k qui a* 
■entant dw__v!^y»iu ^~inifci — ~~ peut rnwitirii
sate â-sk*

w ^àVBaM-aSSSîsSS... „ !•-CpnMon TrmàKm "=*■

^^ffsaï^as
acquitté fWal u1*t/etm’ Mrès » M 4. 1* oaia« de dois-

^•«fwfaKMdsWH 
«°»*-»***, à 

“ TadmMpiop.

Nationale«

Emile Beaucha
Avocat

M ,de0«om«oN&BeauoHAMp)
72 "6lre-D*me Est Phone M.

: 448 Amherst- Phone 1

mp

■ <U Ig à U wu.
■*”“ *’'»**« <f<y*.

Bureau du soir

L’ALLJ.iNCE nationale

J. A . K a r c h
architecte

E. E. Du Verger
L’OPTICIEN

Prtuiqut et Seisnt(/tçy4 de Montréal

Côte PLACE D'ARMES MONTREAL I^S5g^55aia«

—-

D'Armand D.Porcheron
CHlftURG/EH.
DENTISTE . .

17,

iUMdence : 860 ST-HL,„ERTTéléP,ho"e Bell Main «19

D£SBO/s“

---------- M *• Montreal, Can.
stsss&s*

N- A. Millette,
VRüE ST-JACQMSOOAT

Bureau du soir : 
226. Kachel 713, rue Ste-Catheri

(Edifice de la Ban ne EstLL. B.
-ONTÏÏÎÏ"”

: Est 608.MONTREAL T*. Bell

leandre plante
Avocat

F
oo
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Lettre Circulaire du Secrétaire Général 

re Formule pour Réclamation 
d’indemnité en Maladie

C’HlUante nationale
(

PUBLIEE PAR

La Société de Secours Mutuels 
“L’Alliance Nationale"

Fondée le 11 décembre 1802. Incorporée par la 
législature de la Province de Québec en 

1893 (56 Victoria, ch. 84).
A MONTREAL

Montréal, 24 janvier 1908.

Monsieur et cher confrère,
Nous vous adressons des formu es

nolle 2172 £ STOJTÎi» gyK

résidant en dehors •_arer ies rapports
visite, mais aussi po> Comités de Sur-

&ST4. ** gÿ&£ st £•'
l'effectif et iceuroule. In reserve. distincte pour ljh®cu^£n,^d°niC'AÎnsi

fera certainement des main
dT'l'à formïïeTpr* pourra produc-

,ion dcs
de perception, (art.

I

7 Place d’A-mes
Tél. Bell 2255.

MONTREAL, FEVRIER 1908

QA ET LA
•»

fait-il partie de l’Alliance Natio-Votre ami 
nale?

Augmentez 
Voilé deux excellents moyens 
société puissante et stable.

de rendre votre

La société de secours mutuels provoque d par
habitudes d'épargne qui sont très profitables a ^ paroisse 0u de ta

qui les acquièrent. dou cercle ou du bureau
261, 263 et 26CA).

Le certificat d’assurance de votre société ap- de~- rapp^ts des Comités de ViMte.^au^ ^ 
porte de l’argent au moment où le besoin en cfes et des Comlif* d alf Bureau Exécutif,
fait le plus sentir, il maintient 1 indépendance reaux de ^erœptio ; { dans les cir-

l’empêche de dépendre de pour les memores qu
de se désagréger. esTdes formules 5a et 5b, le

Aucun homme n’a le droit de laisser scs en- ^Xadons'^en "^doivent 3

... .......... . » - -1-r-iCr >*"' lul ' ; pur I. ^LT, m.l-
ter ensuite d’être obligée de manger le pain de bonne admi„istration de la caisse des j
l’aumône ou de se mettre en esclavage immé- deS; 
diatement après les funérailles.

ceux
servira à la préparation 

cer-
* * *

de votre famille et 
la charité publique ou

cœur n’en a 
lions ne L-
les moyens pour que cela ne se produise pas.

1
1
]
1

rappeler à ce sujet les arti- |
La plupart des hommes entreprennent la P

lutte pour la vie avec les plus belles espéran- étions, ( formule 5A et le» ce^atsJe ■
res- ils doivent toutefois savoir que tous ne médecin, (formule 5b ! soient fat - ■
XJt pas assez longtemps pour réaliser.eu» f déclaration ^MuUs. Ig

projets et que plusieu» d’entre eux succombe- hl.cr qu aux^termes d formelleme„, 1>
ront prématurément. Dans quel état de fortune ils sa réclamation |=«
laisseront-ils alors leur famille? Un bon cer dans chaque ca ^ jde
tificat d’assurance est la meilleure réponse à ou^dcjrodmrc^ ^ ^ fait aprei|

Veuillez vous

cette question.

iI
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E t£ 5Sr5&3Cîf«i ■*' ■*'elles formules pour leur 7eso,utl°n. de non- s,l,on de texte qi^. ,a tmiispo-
P|lr ces formalités. Permettre de rem- "'pension de ce cercle dans n fn"Té ,a

numéro. aans notre dernierVoire tout dévoué,

N L J D Papinkau, Sec.-Gén.

I kSSûS**1 SIÉE üt!
Bruchésd à l’occasion de la mort de TE' 
, M Majorique Paquette à i>„ sa mere, la mort de son enfant. ’ 'occasion Je

CONDOLEANCES

Perceptions sui- 
aux person-

NOUVEAUX iIl CR EAUX DE 
TTONS perce p-

Raoul - Gfndron1' N,° ,165-A M.
i B- P- Gentil!v Av, o™ r • sa fille; A M Pliilinne JrIOn de -a mort de

■ Ân^L^'L^ ocZtÂ,^ '"Tu t V ép0USe' nCaU’ a r°CCaSi0n

1 r'gn0vm,pré,dC JoTr''"'«''’wr J. L. Tou ''°çTf" ^ ** ^ °' *

■fs»’* i^ SdüS '•---a *ï son te —à
kmondo2 ™ ~ Institué à ' °: ~
Icembre l»07, par'm g H v°!fe- k 2 dé- NOMINATIONS
[organisé par M. Emile Chaïn • !?nc°l,rt pt substituts

f atnEsH'St&SS:
‘‘-Âlphon^teV^,?42- r Institué à J- Bonhomme,^’ No U; ’
enibre ino7. par le Dr le 4 dé '■ Côté, cl. St-Jean Vo 7s pC ^°. M-
i se par Ce dernier Comif' ^gUofC et orffa- Ste'K<>se No 98; A MoisniV *i aLa^eIIe’ cl- 
IM. O. Simard „rés /eide„Surveillance• Çe No lui; Rfcv i r r ’ de ,a Beatl- 
«gnon. Percepteur L t J'l B°Uchard- W- ,1!l; "• Achin, U suE’ ^ vSt-Tite 
*• T. Mavrand ' U Lcvesque. Md. Joseph Portier, cl Ste Srh ■ i?b rt ;No 121 i

MB P c, a, . Esdras Germain ci "ste-Te* S x?Ue No 162;i !rt'DC"7^c'cbPou2,1'L-.leI^tig %0* £ *>“'

I- A Lessard, cl No ré D= St",lgnace No 33;
„ 11®; Joseph Lebeaufe de Granby No

i FELICITATIONS j?0..1": E- Gaudreéu, dBéîiïdN**, L,'enfi

de Ville de Montrai " au C°nseil

!
i1

k

I

■i

MtoraNS-KXAMINATEURS'
ôté raHfiéXparCb.mRédl'CinS ci"aPrôs '

Ml ï PS r ,Ur<'aU Exécutif:
L. S. Trudeau, B. P. Montréa,

nommés, a

Sud

:
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No 23 V, J. Millier, B. P. RoswnoutNo 233 ; ^^/^^Hormisdas Fréchltt^què le cer- 

E’I Plourde, B. P. St-Andre No. 23a; H- s nd Pncher No 156j adresse des remer-

S&SSSTS» «#=-
StA?SSS8,'6Etiva»*- ^»n,SÏ°B.îuî”~”f'«*o 284; J M. P. Sylvestre ad,o*nt cL ^"aKréer, cher Monsieur, lexpre^- 
Maskinongé No 39; Jules Lafleur, ci. J . de mes sentiments dévoués.
No 76: L.A. Lessard. Notre-Dame de Gran- -ion Renuart, S. A.
by No 116; F. Bertrand, cl. d’Youville No
233. Ste-Geneviève, 10 juillet 1907.

L. J. O. Papineau, S. G.,

Cercles Chapleau N„ 294, et Chambord No M?!“u ce jour de l'Alliance^ NaùonMe, ^ 

... etc frappé de suspension le 1er février chèquc N'° ] 1°®^.g" md" dotation No 12384 
défaut de transmission en temps requis, règlement ^"^/ùrisebois était titulaire.

remises de décembre der- dom Lm ^.Xnthun f ^ renierciements et me

croire,

CERCLES SUSPENDUS

299, ont 
pour u 
de leurs rapports et 
nier. Votre tout dévoue,

Dalbé Laniel, ès-qualite.; o:
CERCLE REINTEGRE

Montréal, 27 juillet 1907.
Le Cercle Immaculée Conception No 224, a A M )e Sec.-Gén., 

été réintégré le 28 janvier 1908. J'accuse * réception de votre chèque dc$L000

* ■<&tisznt j

ACCUSES DE RECEPTION

Howick, P.Q . 9 mai 1907. mcs

M' L J'A^liaSice'Nadonale, Montréal. P. Q promptitude 
. celte affaire.

Cher Monsieur, , . .
Votre chèque pour $914.15 re«U^nt. 

certificat dont mon défunt mari était titu­
laire dans votre association a etc reçu voua 
quelques jours, comme promis dam^ votre 
lettre du 3 de ce mois. Mes plus sincères^re 
mcrciements et félicitations pour ,.
le dévouement que vous avez su applique

officiers

1Bien à vous.
Dame Jos. Pregent. j

Maskinongé, le 27 juillet 1907. ■

1 [ D Papineau, S. G..
Alliance Nationale. PA M.

D=—1St-PieTre, le 29 mai 1907. r ’ de.mon^ défunt
M. Papineau, S. G, Montreal, Je vouPmptitudeg avec laquelle vous an]

Cher Monsieur, {£X cct£ affaire.
J'ai l’honneur de vous ,™'s™‘re c'rcle à Veuillez me - 

solution qui a ete adoptee, 1>< j 26 vouée,
sa dernière asemblec tenue a St-Pierre
courant

dans cette cause. 
Bien à vous,

croire, Monsieur, votre

Sarah Désaulnier^-

o IiO®1®OIV
Médecin 

Examinai eui. 4
décédé

û —M ® le
admission

I Date 55NOM II Cercle ou B.P.No
—~; I 9 jd Warreu
1Q-8-02 » 500 11-11-07 O. D. Para-lU 1

ills! N-
i

Chicoutimi, No U0.. 
81-DéHird, No 189 ...Ovllft Lsroie............

t2

m

I

î :

*

Â
e
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e

Etat Financier
Au 31 Décembre 1007 

CAISSE DE DOTATION
BBCBTTES

Balanci au 30 novembre 1907 .$717,741.10
I’roduit des contributions .... 17,201.20

| Intérêts.................................................. 7,700.00

te DEBOURSES
e Par Organisation..............................

“ Fournitures...............................
“ Propagande ...............................
“ Entretien du bureau :

IjO.ver......................................
Eclairage.............................
Reparations........................
Assurances..........................
Télégraphe, téléphone, poste 

et express .... 
Impressions ....
Papeteries..................
Mobilier....................
Salaires d'officiers et

ployés ......................
Revision examens . .
Divers..........................

“ Inspection.........................
“ Frais placements....................
“ Investigation réclamation .
“ Revue ................................

Frais voyages d’officiers. . . 
Assurance garantie officiers, 

cercles et B. P. . 
Remboursement dépôts

prêts..........................
“ Divers..........................

240.25 
4SI .7.-, 
045.20

s-

101.00
15.50

1.07
14.00

$742,741.42
7S.S7
44.75

132.04
410.75

DEBOURSES
, Par bénéficiaires et héritiers de feu 
[ Elxéar Christin dit St-Amour .
i Elie Brassard.............................
$ J. Hercule Bourassa.................
I J. Ealias Henry Marier . . .
I J. B. Sylvestre.........................
g Edouard Cardinal.....................
g Octave Tardif...........................
I Ovila Lavoie.............................
“ Caisse Générale, 5% des contribu

■ tiens...............................................
" Remboursement contributions . 

balance au 31 Décembre 1907 .

, 'e
en

$ 2,000.00 
1,000.00 
î.ooo.oo 
1,000.00 

500.00 
1,000.09 

.1,000.00 
500.00

’384
etn-e.

7N7.S1
407.20

54.81
330.74

25.34
10.95

507.73
4.95

me

ité.

107.
804.50 

2.00 
733,874.S0 1.80$1,000 

mari, 
décès
offrir «CAISSE CENTRALE DES MALADES 

>us et 
,ur la b, 

régie p,

re -
$712,741.12 27.00 

28.00
$ 4.5ÔL51RECETTES

Rance au 30 novembre 1007 . . . $22,498.17 
■oduit des contributions .. .
téréts .......................................
[serves . . .

RESUME: 1.244.03 „ ,
240 00 Balance Caisse de Dotation . 
30.50

„ _ • $733,874.80
C. des Malades. . 23,429.01
d’Epargne . .’CENT. . . 51,008.55$ 24,024.70

$800,303.021907. I DEBOURSES
indemnités..........................
Réserves ............................
Caisse Générale, 5% des 

■ tributions.....................

525.89 Mo™» Caisse Générale 
7.00 1,550.37

male. I
$807,752.05con-

.................. 02.20
balauee au 31 décembre 1007 . 23,420.01, du ccr

onnevilkt
au mon 

:ment

PLACEMENT DES FONDS
Fabriques............................
Municipalités Scolaires . 
Municipalités . . .
Prêts hypothécaires .
Dépôt Gouvernement 

Brunswick .

• • 32,837.90 
. . 40,438.93 
. . 25,700.00 

097,980.00

$ 24,024.70

CAISSE GENERALE 
;rciement«« recettes
vous ave A 5'é des contributions ....

" Rétribution.........................
votre

Nouveau926.70 
45.00 
88.02

107.50 Cercles, etc.—Surplus de remises 
00.00 

228.40 
7.52

10,000.00
de«̂ tevue.............................................

l’roits d’entrée.............................
lULNIERs “ Revision et mutation ....

^^Fournitures....................
■ttérêts.....................................
Assurance garantie, officiers Cer-
E clés et B. P.................................
Bépôts re-prêts........................
Hirers ......................

$813,017.43
non

raen-couvertes par les rapports 
suels, etc. 720.49

$812,200.94112 05 Avances Par Banques pour compléter 
prêts hypothécaires .15.00

10.48
4,538.29Médecin „

Kiamtosle" $807,752.65
$ 1,097.42 Montréal, 31 Décembre 1907 

1,253.72
F. D w»r,.« H Fiance au 1er décembre 1907 .
J. D. P»r»,u>
fcWSS.»^
w. Smith

En foi de quoi nous avons signé,
L. J. D. Papineau, S. G. 
A. St-Cyr, T. G.

$ 2,951.14 
1,550.37

-• lance au 31 décembre 1907 .
Certifié correct,

O. Boubdon,
J. A. Mionault,

$ 4,501.51
Auditeur».

.
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AVIS AUX MEMBRES MALADES les percepteurs de ces bureaux doivent toujours 
avoir en mains des exemplaires de toutes les for­
mules dont les membres de ces bureaux peuvent 
avoir besoin.Formalités à remplir

ly AVIS DE MALADIE (formule No 5).
('et avis doit être adressé, au début de la iv.a- 

ladie. au secrétaire-archiviste du cercle, si le 
membre malade est inscrit A une caisse locale

CARTES DE CERCLES

Lorsque le cercle porto le même nom que la ville 
Lorsque le membre est inscrit A la Caisse C?n- ou {Mtroisseou il est établi, le nom de ces dernières 
traie des Malades, cet avis est donné au Sevré- n’est pas répété. Il en est ainsi pour les officiers, 
taire général et doit être accompagné d'un ver- S’ils ne demeurent pas eu dehors de la paroisse où 
tifient de médecin attestant nature et cause de le cercle a son siège, nous ne mentionnons |>ns

l’adresse.
Abréviations. — Cl. signifie Cercle; Sn.P.G.,

des malades (art. 2.17. 202. 202 des statuts).

la maladie.
La période antérieure A la date A laquelle cet

avis est expédié ne donne lieu A aucune indoin- Substitut du P.G. ; S.A., Sec.-Archiviste ; S.F., 
ni té. La formule No 5 est reproduite dans la Sec -Financier ; Md E., médecin examinateur, 
version imprimée des statuts, immédiatement 
avant la table des matières; elle est aussi te- . J
produite dons la plupart «les livrets «le revus iB.>v-Deofs;ti.A.,b 
«l«‘s membres, sur «les feuillets imprimés et ,>er- WgïMmrs.
ror#N fl"1 pe,'vpl!t «w «IflaehA. de .es livret. N"„V1 SThont-hoYAL, Mo.„é.l : 
pour donner 1 avis requis. Workman;» F.. Herm. Mono te 192 Du­

el 3e «enuredls, 45 Y inet, 8bis p m.
,K â—CL. BK A UH ARN <l.i : h A., Joe. fortâer ; 8. F., An 

Ce certifient doit Vire produit A la «lireetion dr* Leduc. Eéo":on\ le et 4h tandis, 8 brs p.m, Salle Vaohon.
«le la caisse, tous les .20 jours, au moins, par . i—CL. DOEVAL : 8. A , EmenUadenel 8.F., J.E U»
. . . , • i • . •■‘hew ummerlee Réunion* 1er et 8e mardis, 7.3U hre p.œ.,l«*s membres mabules uiserits A la Caisse Ceu- salie Tardif.
trail* (les malades (202) et aussi par ceux i;.s- Mo 8 — OL. VILLE-M ABIE, Montrée : 8. A Edouard Ba 
vrils « In Cuis*. I   dos nmlndrs „"i .vsi- f.%b-î».ISfc5tüSi.’SSriiZi
,lr“< ;•» "V0"1;.... . ™ ,lel,“rl -1 "V" |,|v,,|l,ls,'_l'll|- Ho ^OL. HAURB-OOtUK «or—, : Ch.r Ht», R*.. F L
tion de visite (art. 2f»J et 203). < eux qui uégll- I. Adam. Ch» Hon. ; aut J. Nap. Perrault. 857 Ontario 
"■(•ut «1«‘ fournir «-e certifient, t«d «tue réunis, sont let : Pré». J. Wilf Michaud, 548,Ple**i* ; 8.A., J. B Btaudolr., ! V V v I 1 . : V 237 VtsiUtirn ; b F W. Dufault, 784 Ontario bit Md, B. J. A.déchus «lu «lr«ill «le reclamin' Imdemuile depuis la i*»tene. 410 PImbI*. Réunions. 8e et 4e ireicredls 8 brs p u. 
«laie «lu dernier certificat présenté. La Société a Salie 8t-Vincent de PauL
intérêt «. suivre ses malades et il vire rcimcUmé „*•«*,* M c B.rolcnl, 3, mercredi, 71 m.
convenablement, tous les mots, sur leur état de B%nej s Vallée.
santé. No I—CL. 8T-PI1BB1, Mont»** ; 8. A , Théo. Bénard, 11SB
3v RECLAMATION (formule No «AI. yi,udl7 '«£ D.uf.^Jn‘pioo^«.KH

f'Iiaipte fins qu’un membre «lésire toucher Vin- v <n. stf «•■m-viav», o». iaoq. «vttir: 8.Â., ai 
denmilé qui lui est due. il doit en faire la de- <iér ° B?ll.wi ; 8.F. «t T, A. Z, J,lh»r.an. Rouit™,, de.ti., 
mande sur la formule précise,--et produire un mJ£V OL st-ohakik», : Obwl.i», Ré,. A
«•ertificat «lu Médecin (.in). S il il en a pas«lé|A O. RottBard Bb.P.G.. laid. F rtler, 146 Centre; Prés., F. X. A 
pmduil eouvrau la Période pour laquelle l'in- JtÜÏÆ"; SLSTbÜSoL
«lemnité est réclamée.—Lorsque le membre resi- Se et 4e meroredls, 8 brs p.m., salle Quintal, ooln Centre et Char 
«le ou séjourne en dehors d*unc circonscription levels.
de visite, il doit aussi a...... sa rdclnmalion "SSL® t Sî,5i. a iSiL
d’un certificat du curé ou «1 un juge de paix p.m., Me me Bt-Maurtc*.
(formule 5c). No 11—OL 8T-HENBI. Montréal: 8.A.,

Le membre tpti es. inscrit « la Caisse «en- STJSS? 
traie des Malades et qui reside dans la paroisse nm*»-dmmO

t* I-OL. 8T-J08*PH, Morr »
Alu. Pru t Hoiyme ; 
Bourdon, 8Ui Versatile 

le et 4e lundis

•si: 8b. P.CI.F.X. Led 
me ; Md. E O. K.

ee; H.e O E. Llapin 
s, 8 bis p m., sous-sol

no, 601 
Larin

Béunlons,

8.A , K.A. Grisé, 
vernay Aeumons, li r

2v CERTIFICAT l)E MEDECIN t formule No ôB).

eT»-»NN* DK BEI LKVrt : 8 A. L. J. Bol

ota re L-tersan.

J. E Ferras, 1838

OÙ son cercle ou bureau de perception est établi, No 1*—CT» «T-JAOQUEB, Montréal : 8.A., M. D. Raoul La-
doit commun! p(cr sa reclamation « son -ercle ^i^SSSMrskpti ^Nilîîiwîî^SÎ1"^I

au Comitt de Surveillance de son ICI. pour No «rr-.iiBOMF. Co. Terrebonne : #• A ▲ Deero
approbation, avant de l’adresser nu Conseil Gé- sien; 8.F., F. P. Vannier. Béunlons. 4» jeudi, 8h. p.hl/ss'J#| 
néral Trudel.

No 16—CL. 8T-M1DABD, Ooteau-Stablon : 8. A . H. B. 
Smith ; IF., Abbé J. A. Ltppé. Béunlons. 4e dimanche, sslk 
Douœt S *) brs p.m.

.
4^ ARTICLES DES STATUTS A CONSULTER.

(a) Tour Caisses locales des malades: 208, * Q . . « »
nnti. ni- opo <>— « . . Oi\A No 10 — CL. 8T-VALIEB, Ouéber ; 8. A., L. J. B. Léplnt208a, -4«, 2.>3, -.HA fl —(»-*. s» rue Hermine; 8.F. et Trée., Emédlo Vallléree, 412 8t Franvak

(B) Pour Caisses Centrale (les malades: 247, Béunlooa. le et 4* meroredls, 8 hre p.m., Halle Moiew

(>

!240, 2ô4a, 255, 258, 250, 200, 265 et 266. No 22
Bergevln ;

5v FORMULES (où se les procurer). Laplante.
Les cercles doivent fournir A leurs membres 

des exemplaires des formules ba, ob, oc, au be- bure»» du our*.
soin et lorsque requis. Ils se feront un devoir Ho It-OL. LAROCQUR, Sherbrooto : S A-, J. B Du A» 
de prf-ter assistance « leurs membres malades SsnJ', roe^H,'’1' B<aBl0M- *•l”41,130 1*
pour qu’ils remplissent convenablement les for- n„ 26 -OL. 8T-ix)Tîih DR tebrkbonnr : Ch»peHiu, il 
malités nécessaires. l'.rib* PerrauU Sb.P.a., J Cbsrbonneau ; Pr*s., J. A. Lins

Les membres des bureaux de perception doi- à“» ”
vent s’adresser au Secrétaire général, loutetois, a— iitManr

— OL. BT 8TAWI8LA8, Oo. Beauherooii : S A., 
i ; 8.F., P. Laplante. Bénlona. dernier vendredi, - alk 8.! D

K,

l
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'MASTIN Oo. Laval : 6.A., O. A. Deeoen M V 

Bord-g-Plouffe ; B.F., J. L Allard. Reunion., derutenumedL

Ur2° ”rCW rX!i°6r4*b5A l *- B“7.88* Dar-

MN«-inrôïLNlp°NH »AnM' eV***la” l-'Achlgan : S A et T.
«b,. 3 Â7«" » ü SL-565"* d‘’rnl"

gStfâgvaaigaa «si.
•aile Monebte, ni» 81» neille

1 Iir0î4'7OL-NO™-D^mD«8TiaroiREy, Québ«-ni
SmetiusïBeK'K'iSîS

No db—CL. BTE-MARIR DS LA BEADOE : 8. A. F IVnin ■
■alla •»* L58L:

- W® •<*•—<3L. 8T PRANOOIB D'AMIS!, Beaune, lu» . a A
&2tiïS AîiarïSiSB^SSSS At

A. D. A. Del- 
et le dimanche#,

8 F°err °N»rnL!AirL' 'H*".11» Faol: B.A., N. Dur'- -1.
s <L&sr ""r B*,M° "■ ■««. 8 3oin

8 5° V&SSlSPKÏÏES’if et Mi » . Dr O. Ma,cette ; 
field, 7 0 “ d“d R6,mlo,‘*' dernier landl, onrean B. Hand-

îssas-i»' 

«SasaRSElIttÊfiFs
Ko «-CL. BIOAÜD 

Deijardlne Random,
Deejaidlne, 8 hr. p m.

nwT- 8 rt)Ljr«lin^¥>l deelt eu BéonUet : 8. A., Arlla Pré
B>HLÜÏÏ&fSr"*- R*an">n'' a*™‘"

A*b,";SLAi^,n*," r’1#J,!R' t?»" « » A , J 8. A. 
Î5..«dle Cil m süjSS' ' i”,1• "* m‘rd"' 8 °"

No SO-CL STflCILLAUM, Oo. Yamaeka • 8 A P 1 
»to.likfcA^aW“w- K<”"‘l0ne' *e dlmanobr

No KO—CL. BT-BERNARD. ioroL • 8.A ... a » am. BéoiiÉona, 4e dlmeebe, laBeVaaaiee. ’E ®*»*' A. P. Ta-

p.^.,?V,koc^iiat?’«SL?3?'5LnissrsitiiJISSv
» bro p.m. .alla Hon.reall, K DAIgdUou

RA» J. R. 
eao; PrdaM 

» Berthma; 
et le mardi.

118—CL. DBLORimSR : 8.A- Emile Ooeon 
AP.. WUlrld Portier, ttSJtSn SESoSÏÏ?',IhbïïKflh 
br. p.m., «alla Beendrp, Ml ra. irdbML * 1 11

2ÏEK?StjS!rÊS5Fe
r.üe. 80» "n “-Mu. onto Imfrmtalne et Iben

55

i.6A,’ni,Ad,^::".ru: tib,,mj„a!r :

,j vj^^^jaaanapiaA.. j. ad^
i!,.^;rtu,MBNSS3Sa,?5.yi,e,,M1 B‘'toke,•

fiESiffiïBSBffiaitiSii

No lié — UL. TUfLOVUI, Ti^ Biiii . B . Joardeln. Bereea4ehA; «V LllKiTTi n***•• L ®- 
Reunion*, l.r a t» m  ̂1K * wiSèJL. “"De^

Ré»6 I Cbmmim-
Unger ; £a.7l. mI J. e?rd*-. Ll°- 86
p. 1 b£r R*^toUT222'«£iLm!;^e1u,^,: «uu

îï'ML^f^K'Œ'jl&^irTS,
-SSv SÈST-iretiL

II No 80—CL. 801/1,ANIIB8, Lee OMres • 8 A »n„t. ,

v ifssssss

t 1

s ! eaafi^^ssat^ES#

--

■Kesumffcesei'AhA,^^«.««■mdkii.LLîSîii'ELibKXS:
-Ne-ui-m. oLm,.,

J. A (bmbal,MTOmtSm' 
8aDénia. Rbmbma. siÏÏS5,

1838 -J 

1862 J
SSSSsË^

AfflSUfïSfüMgrta-‘jl*-*».
et é. Inndla, edto’OmL’mMiSÎ^rTft pï^» "

■ 68 ~ UI» 8T-QEOROE8, M alaonoeu?.- • 8 A ui., ,

! Sî-Larr^ii^.roéji^
iiiraipsææsss

tri!^rtma8,rigw'aaai.*-e
SBüESSSaSSëi-ï'

8t».0».Mierti2*ïh!ri,lme64eBer0re4le,ealle Dlonne' 784

k$FMM5SssLa toSitit

!..

. B. ■£• mess-srsLif-ssj-r.»»-*.
nndla, I bn *

81î8r,n^^t^^t^ïïaj

■., p. Ba^-,397 DjS^îSLiSfïrï 8ii:LaaA^
asnsulw.Husp.aT^ «Wwa le et 4e weed^dto, m

IpVLJokA?"'?üV a . 0. Ban.
! Ou, : Md.K„ J. P. DmAaMem Silt!? :Mv“ T-. ».
6hel4hrp.m.,ialieO«i,B*etwee.eWa*,,,ei <lerntor

■B»

ss !
IL De­

ll BA-'-a
.p.e-1

«w
p. A

tosS^i'ÉsûÉSfiS^S

i *.a
w

ÉB
W

W
Ü



Mile Caro a, 2 Mu lia kir • ma *>••«• ‘uodi..
. i"> -a-*-. P«1 Km. Rochon:
S* IbmpuM*1-^ âarutor menredl. «eue ou Mar

ni2° “^^‘“i^RDXSCOT, Aaooc Corner : B.A.,
.préf iâ mwa' 8'P ‘ J" B Monn Réunion., le dimanche.U,

1U 163 - CL. DOLLARD, Montréal : R A., A. g HénéoaL

SrïinuA'i l unsnz
r&M. ïïsx.jua°i°°- * -

„No *,,~0L„aPJ>Kl,lR. Oo St-Hyaointhe : B.A.. J. O. Va­
cher le à K ** K CBsm>n- Réonlona 4e dimanche 8 hre p.m..

Ho 165 - O. BT-PAUL D* ORANDMIRB, Grand Mère 
AA., Arh.Tiemb,'ar ; a», T. G. Bor. Réunion., le et 4e '

AlffîSeQBtSBiUA
00 *Wmtieu: 8.A., R H. Duhamel.»!&&i££2BMsrîsaî^*- -*

fc^srss
li el 4a vendredi», 88 81-Deal/. 8 h. p.m. a?^SS5E^ttSAJR/Rl:

r»-g^^^oïî-sr^oha^

04ÇÎÎ2x',st, J”el,h,te2°”1 : B. A., G. A. Lé-
i7^m Lii: "AP'uH J OU“'Ün Reunlonaie dimanche,

'«n U

_ H° 114^—CL. LA VALLKR, Oaueapeoal: 8.P. et B.-A., A. J. 
IMoax. Réunions, dernier dimanche, 1 90 hre p.m., B»Ue Boa-

B^Kd^fîS'^SSîU.^ lïïh.”«
nions le et 4e lundis, salh Eiffel, co.n Arnhem et Demon l'goy.

Osffnon, oot» Unhero et De mon Men j, g hrs p.m.
So Ht^LST-JE^N DE LA CROIX, Ville St-Louis : (Jb*. 

raisin, BAw. A. J. Préfonmlne ; BlxP.Q., Onés. Tremb sy 154 
Qmr es, Ost emont Jof ; Prés., Dlsud. Jnteeu 1018 oiérks»«ssfna?«*®s

■° a*-°L aiR-PRAIlD*, BromptonrIUe: B.A., J. O. 
■nunl», 8.P., Jules Dumont Réunions, dernier dimanche, 
LJI p.s„ sous-bassement de réglise

Ho 119
l -Q Bfc-

Bb-Amend.

irl LvsPtL^ °sss^h la eelle de lécole catholique, Il 30 h. a.m.

18^ BÜThérûî'
Méenons, 4e li*A, 8.30 pjn., selle Brunei rue St-Joseph.

No 224. — CL. IMMACULEE-CONCEP- 
TION, Cookshire : S.A., Nap. Voisine ; S.F., Art 
Laprise. Réunions, 3e dimanche, 7.30 hrs p.m., 
ü l’école catholique du village.

H» as - CL HT-ïmEOPHILM DU LAC. Lee 4 le Tortme 
B.A., Done* Bell» f# utile ; 8.F. et Md E , J E. 
troisième vendredi. 8 hre p m., chez M. le cure Boulej.

émant, Rlmtonak JotSl*7 huréao°du°n'otàfrè

_RoJn—CL PAPINEAU, Montreal : B. A., R Huberdean 1M7
S^SûSiï; SS; WuDlu“
&EL(&£S2?i2i£-&r£8i ftâ&y» “

Ho 110—CL.BT-PHILBMOM, Stoke Centre• ha f X n Trembler : 8.F. et Très., A. DupUiTSÆf j fitiJd. ài„ 
nions, 4e dimanche selle Pubdïiï. 1 hr “m “”*

î^àïVj. ô:'BMuïï.d;,Kto ier°‘" dta«

No 1H—CL. RACINE, Weedoo : 8. A., 8.F. et Md R J P nJ'Stî. e*uüoM- •» «ttSiS. wïïtoSVwiS

Valllanrourk B F^ifr j2.BDn5Tl<B*mton"deraiîi' jLodl. 
selle rwros, 7 Mrs Paie ___ __ • -»

KŒ^i.ïï.5rÆ:

'

*

l

*

iniïJZit. ™ S^mV'tTsSSSSinï
eeUe I*r,vt*rel » rue Dufresne, les 1er et 3e mer­

credis, 8 hrs p.m.
NOM—CL DUNBIBNE. 8herbrooke-Rst: 8. A., Will. Lé- 

gjj^» Rÿ'ÿ Réuniots : 3e mercredi, selle Murfey, rue

«îdSsè, rtsüt P^tvt^-iîSfK.^

iaii.'SESi

"*SSî£ï£!rf ZŒttSZi

i£^JWî^*TB51S.,îSisaili
* i r

No 1»-GL_ BT DÉHIRÉ, Black Lake: 8.A., D.rid Chain
RSftim O.'thoÆS'f 27 J‘4Bnta* “ »U. dm

sl°. b1T Ft ,8! î^üi.
Perron, 8 hrs p.m.

No 124—CL BT BKRNARDIN, Waterloo- B A M Ron.
jS^œv&aî^i.%A-iiSA» i

U
4

mn* ■1VSL: ^ T- A. (Her.1 
SSL^MMÏta^T1"- *. àmld!

..m ï1.- Sf NODSBIN, Polnte-eaz-Tremhlee : B. A., O. Ger-
=7?.mo",u^■km,•4,mhr
■ ^ lÇ-5I*wM8TIQOÜGKl, N B. B. A., Auréle Imeeew ;

t- V
1 •. et

edNo 196—CL DUMOULIN, Vemeohlohe. B. A et 8. P A. J Bé-ulo-A demi, dlmwohe j hîl 71, Lh
o n
try

mJ*°S!zSt‘ Lf.8AL£Jt Moo6r**1: B.A, H. Emile Duquette,
iïjS, i^N,^^:r^*,*^^"‘* M

v

R?.?r.-aSLrL*^ &2ns?,:7y^H‘r4' wi
Bu

mdl

#i

?
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Une légère ootleetlon mensuelle est Imaeeée per le enrôle pour oourrlrees fret* dudmlnlrtr* 
non tel que loyer, etc., et pour payer St.le par 
année pour chaque membre an Conseil OénéraL

Tarn*Age

Me 193—ON HTQBDRON, 81 (iodton.^Lso »t-J«onjj8.Ai.Mr 
éo mon,*ilMhn.9. m.,°a*Us Publlqus.

Ho 333 CL W1TFABIT0H0UAH. StJéréms, UoShJeon : 
1, a» P. J. Bin Lel-an» ; 8 F. «Ti, F. Plourd» Bénnlea». 
dernier limanehe du mois, à 1 hre. p. m., Salle Plumrde.

Ho 294-CKBOLE CH 4PL1AU, UheBa Oa 4e InbeOa 
8. A.. W MomoTlUe, B. F. et I„ H W Légaré Béuewia 
dernier dimaoohe du mois, à 7hre p. m. salle dn tSob ârtésISqua

Ho 295-mtBO'H STtAGATHl, Oo de Terrebonne 8. Al 
D. Lé 0, 8. e-et T., A» U B «lard. Réunions. dernier dims nobs 
du mon, à 3hre p. m. eell Forgea

No 391 - OKRTLW TITRKAULTTTLL1. Comté d Hoehe- 
lagt ; S A , Kphr-m B nolt. 8 K T etMd.R., Geo. Loeergan. 
Re> o one, 3e et 4e reudredle à 8 hre p,m-, oh ne H- A. ( iirou i.

No 287 - 0BB1L1 LAROUOH*. 8t-Bruno. Léo SaJeaa, 
8 A , hdga-d Poueha d ; B F et T., Ph l'ppe Slmlrd 
nions dernier samedi du mois à 7 30 hre p.m., salis pu diqi

No 398 - OUttCLB ALMA, Lac St jean, 8. A., f ■ H Gagné : 
8 F e T. J. D. A Ingres KSunlons, dernier samedi de 
mo's, à7 Sobre, p.m., snde puni que.

No 299. — CERCLE rHAMBORG, Lao 8t Jean, « A , Tberre 
F.rlln;8.K et T . J. T Furtln. Réunions, Sème dlmenahé, à 
3 h:s- p m. sa le puhliq te.

No 300—C —OLE ' AÜ9I*R. Montreal, 80. PI G Donald 
Morrieaoo, 214 8i-.Cetii.rln- *1:Pris ,G A. Lllro nloe 136 11 
De-Is: A. Kmil. . orcy 286 «te tlathiirln- Eet : * F *i(,
laid re M q iln 55 8r-Laurent; Md!.. P. Doreal, 857 Bt- 
Denis. Ré nlonn, 1er mardi, 3 Oratg Beta à 8 hre. p m.

-CL «TE-ADELE, comté de Terrehonne 8. A A. 
er M.F AT EL L ngpré; Réunion, 4e vendredi. 7 31 
Salle E L-onipré.

301

Ne 302—OL. OKA. comté d«s D'ui Mentames- L A. Adol­
ph» Obéré : 8.F., T. A Md. Ex. J. W. Ouimet. Réun'oo, 3e di­
manche 3 p.m. 8* le d i ollége.

No301--CERCLB BOUCHETTE, Lvj8 -J*en: S A-, J E Ma­
rin : 8 F « T . E igè-ie Jalb.r.. Réunions, dernl<*r dimanche. à 
4 a p o»., ea’l Turn

No304-CERCLE 8T FRANÇOIS DE SALES. lac St Jeun ■ 
SA Eug. Lull» me ; S,P et T, Ere Maltas. Réunions, der: 
nier dimanche 7 30 p.m , chez M Léo Bernard.

MALADIE

Lee contributions ol-donnons sont exigible» 4e» 
membres qui §e sont Inscrite pour reoerolr des 
bénéficee hebdomadaire» en oa» de maladie. — 
d’aprée leur âge à Vlneorlption.

1Taux Age Taux Age Tai Age

OL gy OIIAA. OompMn = | A A., L O J^roMtj

I 8-A, Lèse

LV.
|« M — OBCHI 8T-9MC ; lTnu L Utete. 

sais HWum BapMebs
-OROU 8T4tAPEAELl t-~A.sS8.-F.. JnlM

au bureau êu Dr Mluao, à•e m
i52îï. .Il

i Ofcaao-
Paulin ; PÜl,-OBEGLBRICnRMqan^Os. je

A>. SSJdlJltâ., Méd»wje*J
II, J du Hagea_BÂÉ*d
•aie Au OeM»».**

le
W.« J. B Bernard : 
MMMiL 7 JO hre pmL!

\rLLL. ? £
•a-Joseph

B.A.,

a. mils éss Fowatisrs OaShollenet. •
le t I» vendredi,

I
Taoe lallé . 
f hre p m..

ch"*,.*itTr,
oue: S A., t. J irnne, . *»• r» T. A B*S1'J_Ml » Tll, 
B ull. Rimions, étass élssnnsho, à 3 hm pa, ches L. J• Tur

»o*m-n8« rl,l WIXT HARMF, 1WE»»1 AmAlané I
11 a.. BuMh. Mvt— :8 F. et T.. L P. «es»K 
«nieeoha après l’oBoe dlrln. salle des Fuieadma OatboH«nss

PÜÔS-ITBRCLH NT-TRNAHT. Paoae"—»e j 8. A, Alhmçl H ëtSmMi ; «.F. .. T . L G. Gare*. Rdnnénai. Mm sassndh 8 
5 hre am_ sala des Forest** ileiaohqnea

aa-OirU ARTKABAMCA. Arthelmmsl «-A , A. A.
Lemieux, léoninna Mme eeniméi' M n*»r ; B F. et T. F X. 

f hre ».uu. à l’HAtel de-Ville.

Sème dimanche. 1 80 p.m., chez M. Art Aucoln.
B Wo FB-OBRnirW. RI 

V, R.F. et T.. WV'.rod V
h. *•., salie Caiichon.

■>Ww4 Pt"U> : 
dernier samedi

VIRRB-A PI BRRR.

W - ClROr B ROT A Té, TWe Ln-*» t B A,. J. H- 
«Un, Fa Qutrhee, Outremmt : 8.F. et.T_ W L P o r\. 19>6
■Laurent M'le End. Reenrtona, te et «e hmdta, mile Banuoe 

Ma-ehands.

W»

luofaûmln
Rl. il, «oho des Ohavallere de Ooiomk

Wein-OTé. RT-HAJETAN. Mena^vfïla, Oo. BnuijAA. 
F. et T. Pienr» T>uehe«aoao. Réu dues, le dhuannhe, à 11 hre 
m* èoole du TttUure.

Wo W1 - OKROT B LAOADTR.CK RhJees AAy ’ 
r%u, : H. F . Aie TUland. Réuetwss, Aerutar iluieiM,
Us. salle de 1s Fabrique.

Ni m - HTé. NAPOLEON, Oha-l-mse-w. Oo. ‘ AwowMee î 
LA. 8 F. et Très., FrédMo B Aland Riunlous, «s «mamahe. à 1 
uVm., «aUâ des Artisans.
Ltl7S-OT.. 8T-CYRILLE, Ho. Dmmmeud: 8. A. et B. F. 
IF. P»ri. Rtuntooe. lerolw dlmawAx asledu notaire Paré

Victor
I I hre

U» 277 — OL POINTB-OLAIRE. Oo. Jæuem-0 vider : B. A 
f. -* T-é* , J P. Lecsult Réunions. As ma-di, 7.» W, mils 
,1 Hftrol de Ville.

B<* m - 01 BO^TTRT. Kn-»wltm»s CH B true : RA.. LA 
Lrrv • R p. et T . L L. Ladmx. Rlouleue, le mardi. 7 12 hre 
r. A métal de Ville.

i
l-
io

-OL RT PRIMR. Oo. du Tao Rt-Jeau : 8 A J A. 
air : R F «tT A f. Véxlnn. RAoutous. dernier lundi d» 
. h T hr* p.m.. salle M remy.

TM.
Ile

ira p.m., àWo 2SS-OL. RT-FELTOIRN. Oo. du L« 
j^E.. rt T tremblay ; Réunion, dernier lu 
^■de du village.
Bto M»—rrr, QRATON. Pawhioket R I : R. A.. Xhnv Alix, 

try I F T N L B*ou’Ue t - 31 C»mi‘f»ok R talon» 
j^BUnanohe dim oie, 2 tara. p. m., sali» St-Jeau-Baptishe.
ft 2R0—'*7. 8T-WTLRROD, HéSertvH'e StaNeu, Lv-Rh- Jeau. 
IUL, N an H-ilon R F T te lit. Riuoloue. 3e dlmanehe 
AHUe1». 1 hr. p. m., club Sb-Jean-BapfeU
jÉL 191-HL MONT AON ATR, RoSrral, Læ Rt- Teao : Rl A.. 
JA. B «Uy ; 8. F. - T.. Philippe T) Maire. Réunions, le et 4e 
^iredl la m ils à 8 hre: p. m., à l'Hûtei de Ville.
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FRS. MARTINEAU,
MARCHAND D»

Peintures, Ferronneries, Huiles, Vernis,
Matériaux de Conetmctien, Tuyau* en Ores.

TAPISSERIE NOUVELLE, assortiment complet et varié

Nos 721-723, Rue Ste-Catherine Est
SUCCURSALE) : 417, RUE CENTRE

(Membre de l'AIUoaee Netfooalet

I

L’ALLIANCE NATIONALE

Tel. Bell it 232»Co&sultatlozxs a e 6 p. xxx.

iq.netrfc oDx>
TOXALX

ÎOI, Bub ST - JDE3STISdes Yeux, des Oreilles du Nés et 
jy t a is O Uni Que de l’Hôtel-Dieu.

Banque d’HochelagaJ. T. Cardinal, LL.B.atetia. C.R
U J. LoBANeae, L.L.L.

BEAODIN, CARDINAL & LORANGER
.. Aeesats

MONTREAL

Capital autorisé : $4,»>00,000.
Capital payé : $2,800,000. 

Full It leserve et Sirplu: $2,000.00

itr:
item feedeuen <a IJUUeeeeet J. V.

Tltpkme Bell ■ Msln «SS*.|

Arthur Laramée,'
Le Banque ! 3 '

reçoit Me dépûta d’épargne leequele peuvent ê 
rôtir* à volonté et ear leequele

AVOCAT
il. Ooa es la PLAta-D’Aimes, • Mohthal (aieB

d’fatérét QUATRE FOIS per enate.i*'

de “ L'AIllen oe Nettoaele".1* A de, lit, BooL a-Leareot,

x S

•>

"7
" 'm


